
 Biodiversité et maîtrise du climat 
 l’un n’ira pas sans l’autre 

Changement climatique vs biodiversité 

Le changement climatique : ce thème est sur toutes les 
lèvres, soulève les foules, anime discussions, séminaires 
et rencontres à tous les niveaux. Et les réactions sont 
souvent virulentes. La maîtrise du changement clima-
tique présente certes un défi majeur pour la survie de 
notre espèce sur terre. La biodiversité, beaucoup plus 
discrète voire même invisible, glisse peu à peu vers un 
dangereux appauvrissement. Mise à part l’extinction 
d’un animal emblématique, une espèce disparaît sou-
vent dans une indifférence presque totale. Pourtant l’en-
jeu est tout aussi important que de gérer le climat de de-
main et ses répercutions.  
 

Mise en péril d’une fine mécanique environnementale 

L’écosystème terrestre s’est développé pendant des mil-
lions d’années et continue à évoluer. Cette construction 
très complexe et patiemment élaborée nous procure 
une certaine stabilité. Sa capacité d’adaptation est im-
portante ; elle a permis d’absorber jusqu’à présent et 
dans une large mesure les impacts des activités hu-
maines. Toutefois, la problématique est identique à celle 
du climat ; en dépassant certaines limites, l’équilibre ac-
tuel du système est menacé. La biodiversité s’écroule im-
perceptiblement ou presque, des pans entiers de vie dis-
paraissent. Certaines chaînes alimentaires sont inter-
rompues détruisant le cycle de vie pour de nombreuses 
espèces essentielles à notre existence sur terre.  
 

Au nom de la diversité 

Il est primordial de travailler tant sur la réduction de gaz 
à effet de serre, responsable du changement climatique, 
que sur la diversité de notre écosystème. Plus ce dernier 
sera riche et varié, plus il aura la possibilité de s’adapter 
à de nouvelles situations climatiques. La résilience d’un 
système se mesure à sa capacité d’encaisser des pertur-
bations et de retrouver un équilibre sans disparaître. A 
l’instar de l’écosystème forestier, qui subira certaine-
ment de profonds changements, l’objectif d’un milieu ré-
silient, à notre échelle temporelle, est qu’il puisse tou-
jours nous fournir les services écosystémiques dont nous 
avons besoin. Pour illustrer ce propos, une forêt protec-
trice contre les avalanches devrait pouvoir assumer en 
continu sa prestation. Dotée d’une diversité biologique 
suffisante, elle disposera alors d’une plus grande latitude 
de réaction face à de nouvelles conditions environne-
mentales. Elle subira certes une évolution dans sa struc-
ture et composition, certaines espèces d’arbres dépéri-
ront laissant la place à d’autres déjà présentes, mais sera 
toujours à même de remplir son rôle de protection et 
ceci sans interruption.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Une forêt mélangée et structurée sera mieux à même de re-
trouver un équilibre face à des perturbations climatiques.  
 

La sauvegarde de la biodiversité passera notamment par 
des paysages plus riches en haies et arbres isolés, des fo-
rêts mélangées et structurées, des villes plus « végétali-
sées » et une diminution drastique des produits chi-
miques déversés dans notre environnement. Un écosys-
tème diversifié et complexe dispose des ressources né-
cessaires à sa préservation, notamment les antagonistes 
en cas d’attaques parasites limitant ainsi le recours à des 
substances exogènes.  
 

 
 

 

 

 

 

 

 

Une nature diversifiée gage d’une meilleure résilience 
 

La nature nous survivra sans problème, elle continuera 
simplement son évolution sans nous, développera de 
nouveaux organismes adaptés aux conditions du mo-
ment. C’est pourquoi, il est urgent de réagir à tous les 
niveaux si nous désirons encore longtemps couler des 
jours heureux sur cette belle planète.  
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